
Introduction
La période de l’adolescence a une incidence énorme sur tous les aspects du développement d’une 

personne : physiques, psychologiques, émotifs et cognitifs. Pendant cette phase mouvementée, la par-
ticipation aux sports et aux arts de la scène diminue souvent.7 Nourrir les sources de motivation et éviter 
les comportements, les environnements et les pressions liés au décrochage peuvent encourager les 
jeunes artistes à persévérer en danse. La présente ressource souligne les facteurs qui améliorent l’en-
gagement continu de l’interprète au cours des étapes développementales de l’adolescence. Sont aussi 
proposées aux enseignant·es et aux parents des stratégies pour offrir un soutien adapté aux jeunes.

Définition de l’adolescence
Le terme adolescence vient du mot latin adolescere, soit « grandir à maturité ». En général, l’ad-

olescence commencerait vers l’âge de dix ans et continuerait jusqu’à la jeune vingtaine.22 Le mot est 
défini en relation à la conception de l’adulte et aux normes culturelles et sociales associées. Alors que 
le développement physique (voire la puberté) se déroule entre les âges de 13 et 19 ans, d’autres aspects 
développementaux comme les capacités cognitives (par exemple, la résolution de problème) tiennent 
de nos expériences et de notre vécu, et continuent à se développer longtemps après la maturation sex-
uelle et physique22.

Décrochage de l’activité physique à l’adolescence
À l’adolescence, les jeunes se retirent parfois de leurs activités physiques en raison de nombreux 

facteurs développementaux. Parmi ceux-ci, les changements physiques de la puberté, comme la crois-
sance des seins et l’augmentation de la masse adipeuse, peuvent rendre la pratique du sport moins 
confortable ou moins attrayante aux jeunes femmes.15 Les changements au cœur de la motivation qui 
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opèrent pendant le développement psychologique et social influenceraient aussi les choix de participa-
tion d’une jeune personne.

Considérons le genre. La majorité des adolescentes n’atteignent pas les cibles d’activité physique 
nécessaires à la bonne santé, en particulier lorsqu’on les compare aux adolescents du même âge.9 
Également, la féminisation culturelle de la danse peut rendre cette dernière moins attrayante aux ado-
lescents.3

Les développements cognitifs et psychosociaux peuvent aussi augmenter le risque de décrochage. Afin 
de fournir un soutien adapté aux jeunes artistes, il est important de comprendre les facteurs de risque 
du décrochage. À chaque étape développementale, différents risques surviennent. Afin de se concen-
trer sur certains facteurs pour réduire le risque de décrochage, les enseignant·es de danse auraient 
avantage à bien comprendre les jalons développementaux, expliqués dans la table ci-dessous.2, 8.

Début de l’adolescence
(10 à 14 ans)

Milieu de l’adolescence
(14 à 16 ans)

Fin de l’adolescence
(16 à 24 ans)

À cet âge, les jeunes comprennent 
difficilement l’importance vitale de la 
pratique ou d’un entrainement régulier 
pour leurs futurs succès en danse. De 
plus, la comparaison avec les pairs et 
la perception des différences phy-
siques deviennent très importantes.

Les jeunes au milieu de leur adoles-
cence sont plus porté·es à la prise de 
risques. Ils et elles développent une 
réactivité et une sensibilité émotive, et 
leur conscience de soi augmente. Pour 
se fixer des objectifs et développer 
des règles de conduite, ils et elles se 
tournent plus souvent vers leurs pairs 
que leurs parents.

À cet âge, les jeunes sont mieux à 
même de se fixer des objectifs réalistes 
quant à leurs capacités artistiques et à 
la place qu’occupe la danse dans leur 
vie. La prise de décision s’oriente vers 
l’avenir. Des priorités concurrentes, 
comme la réussite scolaire, peuvent 
devenir plus importantes que la danse.
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Le décrochage en danse
La recherche sur la participation en danse est 

limitée, mais les données existantes proposent 
que le taux de décrochage soit élevé en compara-
ison à d’autres formes d’activités physiques. Les 
études en ballet et en danse contemporaine re-
censent un taux de décrochage autour de 50 %.12, 21 
Les raisons données pour le décrochage reflètent 
la grande exigence, la nature compétitive et les 
partis pris esthétiques de la formation profession-
nelle en danse. La puberté représenterait aussi 
une charnière importante ainsi qu’un inévitable 
défi pour l’interprète.

Des artistes en danse contemporaine ont avancé 
d’autres raisons d’avoir quitté la danse, telles que : 

• des exigences contradictoires,
• de la difficulté à développer des amitiés,
• une perte de passion,
• le contenu des cours,
• un changement d’ambition,
• une blessure physique,
• une perception de manque de compétences,
• l’environnement social (par exemple, la rétro-

action d’enseignant·es, les jeux d’égo).1, 21

Les interprètes en formation professionnelle 
en ballet qui n’ont pas complété leur formation 
présenteraient des caractéristiques particulières12 : 

• un âge bas ou moyen de première menstruation,
• des blessures plus nombreuses,
• un manque de force,
• un manque de souplesse,
• une préoccupation avec les normes esthétiques en ballet,
• des résultats plus élevés sur les mesures de comportements alimentaires déviants,
• une image de soi plus négative,
• un profil de trouble alimentaire clinique. 

S’il y a une correspondance possible entre la maturation et le décrochage des interprètes en ballet, une 
étude récente propose que ce ne soit pas le cas pour un échantillon d’interprètes en danse contempo-
raine. Ainsi, le style de danse aurait un rôle important à jouer dans l’engagement des jeunes.
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La recherche sur le genre et le décrochage en danse 
est limitée. En ballet, il faut tenir compte de l’influ-
ence des perceptions sociales de la danse comme 
monde féminin sur les jeunes danseurs de ballet. Les 
enseignant·es ont identifié nombre de stratégies pour 
engager et retenir les garçons en ballet tels que le 
soutien des parents, le fait de privilégier les garçons 
dans le studio et la multiplication des occasions de 
danser à l’école.3

Le décrochage dans les sports
Bien des causes de décrochage citées dans les 

recherches en danse concordent avec les conclu-
sions bien documentées de recherches exhaustives 
sur le décrochage dans le milieu sportif. Il y a beau-
coup à apprendre de ce champ d’études en lien au 
décrochage en danse. Plusieurs facteurs ont été 
relevés importants pour la participation réduite en 
sports : un manque de plaisir, la perception de sa 
propre compétence, les pressions sociales, les pri-
orités concurrentes et les facteurs physiques comme 
la maturation et les blessures.7

La section suivante se penche sur certains de ces 
facteurs en lien à différentes étapes développemen-
tales.

Pressions et priorités
L’école, le travail, la vie sociale, les sports et les arts vivants. Les jeunes peuvent se sentir obliger à 
combler les besoins de la famille et de leurs ami·es tout en répondant aux exigences de leur sport ou 
de leur pratique de danse.11 C’est seulement vers la fin de l’adolescence que la plupart des jeunes ac-
quièrent l’intelligence émotive pour composer avec la pression des parents, des enseignant·es, des 
attentes sociales et des défis de la performance en danse.2

Engagement parental
Alors qu’une pression parentale excessive peut être nuisible, un engagement et un soutien adéquat 
peuvent être essentiels à la participation en danse d’une jeune personne. Du début jusqu’au milieu de 
l’adolescence, l’acceptation des paires est importante, mais l’approbation de la famille reste un vecteur 
d’orientation privilégié.2 La participation parentale sans exagération a été associée à des effets positifs, 
alors que le décrochage a été associé aux sentiments des jeunes que les parents interfèrent trop, par 
exemple en filmant les spectacles et en offrant leurs critiques, en proposant des récompenses pour des 
réalisations ou en les inscrivant à trop de stages d’été ou d’entraînements.11

5
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Maturation
La puberté présente à la fois une occasion et un défi pour les jeunes interprètes. D’une part, l’artiste 
bénéficie d’une amélioration de sa force physique et de ses capacités motrices, ainsi que du développe-
ment de sa motivation intrinsèque. D’autre part, les changements brusques de taille et de forme peu-
vent nuire à la souplesse, à la coordination et à la performance, et augmenter le risque de blessure.17, 18, 

19 « Grandir au-delà » d’un sport a été observé dans les sports comme la gymnastique, où l’arrivée de la 
puberté influence la sélection et la rétention.10, 14

Le décrochage pourrait être accentué en danse en raison des exigences de conformer aux idéaux plas-
tiques, de porter les vêtements très ajustés et de s’adapter rapidement aux changements physiques. 
Avec l’amorce de la puberté, de nombreux interprètes feraient plus d’anxiété et seraient plus gêné·es de 
leur apparence physique. Ils et elles seraient plus à risque de développer des désordres émotifs, partic-
ulièrement ceux liés aux attributs du corps et de la performance (par exemple, une mauvaise estime de 
soi, un désordre alimentaire).

Spécialisation précoce
« La spécialisation précoce » désigne une participation importante à une seule activité à partir d’un jeune 
âge. Cela se produit généralement dans un milieu exigeant et axé sur la performance. Par opposition, 
la « diversification précoce » signifie participer à plusieurs sports et activités à l’enfance et s’y donner 
ludiquement, sans se concentrer sur la performance. La recherche en sports soutient la diversification 
précoce à l’enfance et la spécialisation dans un sport ou une activité plus tard. La spécialisation précoce 
est liée à une incidence accrue de blessure, de surmenage, et moins de plaisir. La diversification pré-
coce et la spécialisation tardive sont liées à des résultats psychologiques plus positifs et une participa-
tion soutenue aux sports. 
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Souvent, les jeunes qui décrochent ou qui mettent un terme à leur engagement soutenu dans les sports 
ont atteint plusieurs jalons développementaux avant leurs pairs qui continuent à participer. Ces repères 
comprennent le début de stages d’été à un plus jeune âge, ou l’atteinte d’un sommet dans leur club ou 
leur école.11 Les recommandations actuelles sont d’échantillonner les sports à l’enfance, de choisir une 
spécialisation à partir de 13 ans, et une formation professionnelle à partir de 16 ans..4, 5, 6, 13, 16, 20

Conclusion
Étant donné les nombreux changements développementaux à l’adolescence, les interprètes peu-

vent avoir besoin de soutien et de conseils pour maintenir leur pratique artistique. Les enseignant·es et 
les parents peuvent influencer la participation soutenue en danse des jeunes artistes en reconnaissant 
les sources de motivation ainsi que les comportements, les environnements et les pressions associés 
au décrochage.
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Soixante-quinze interprètes au Canada ont répondu à des questions sur leur motivation en danse et sur 
les raisons qui leur ont mené ou qui leur mèneraient au décrochage.

95 % 
des répondant·es étaient des femmes

L’âge moyen 
16 ans
Les participant·es avaient entre 10 et 48 ans

L’âge moyen des premiers pas en danse 
5 ans
Les participant·es avaient commencé à danser entre 2 et 13 ans

Les répondant·es pratiquaient de nombreux styles, y compris le ballet, la claquette, la danse moderne 
et la danse irlandaise.

• École primaire (9,3 %)
• École secondaire (9,3 %)
• Université (1,3 %)
• Contextes communautaires (2,7 %)
• Studios de danse privés (77,4 %)
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Raisons pour une participation soutenue en danse
• Passion
• Amitiés et avantages sociaux
• Développement de capacités indépendantes de la technique (par exemple, le travail d’équipe, la 

persévérance)
• Plaisir
• Progrès
• Appréciation de l’enseignement
• Mode d’expression important

Raisons pour quitter la danse
• Blessure
• Environnement d’apprentissage négatif, découragement ou favoritisme dans l’enseignement
• Manque de temps ou priorisation d’autres engagements
• Poursuite d’une autre activité, d’un autre sport, ou changement de plan de carrière
• Manque de soutien parental, et émotif, et financier
• Compétitivité désagréable
• Manque de défi ou absence d’amélioration
• Restriction de l’expression personnelle ou de l’individualité
• Manque de confiance, sentiment d’inaptitude


